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Le clin d’œil de lybek

PLUSIEURS habitants de 
Koula-Moutou, le chef-
lieu de la province de 

l'Ogooué-Lolo, sont actuellement 
confrontés à la montée des 
eaux de la rivière Bouenguidi. 
Conséquence de cette crue : 
de nombreuses familles sont 
désormais sans-abris. D'où cet 
appel aux plus hautes autorités, 
en vue de leur porter d'urgence 
secours.
En effet, les pluies diluviennes 
qui s'abattent ces derniers jours 
sur l'Ogooué-Lolo ont gonflé le 
niveau des différents affluents qui 
se jettent dans la Bouenguidi. Les 
répercussions de cette crue sont 
visibles chez les habitants des 

quartiers Four-Jardin, TP et ceux 
établis dans les environs du stade 
municipal de Koula-Moutou. 
Depuis le week-end écoulé, c'est 
la peur au ventre que plusieurs 
foyers appréhendent le rythme 
avec lequel l'eau tombe du ciel. 
Bosis Dikoula, un notable du 
quartier Four-Jardin, prévient 
que " le bilan de ce sinistre va 
inéluctablement s'alourdir dans 
les prochains jours. Il faut à tout 
prix que les pouvoirs publics 
fassent preuve d'anticipation 
dans la résolution totale des 
conséquences engendrées par 
cette crue."
Si l'on ne déplore heureusement 
pas de perte en vies humaines 
ni de blessés, cette situation 
vient remettre au goût du jour 
le sempiternel problème des 

constructions dans des zones 
jugées à risques. Aussi, les 
autorités compétentes doivent-
el les  prendre des mesures 
strictes, afin que les habitants 
exposés chaque année aux 
mêmes dangers soient relogés 
dans des zones appropriées.

Koula-Moutou/Crue de la 
Bouenguidi : plusieurs sinistrés 
dans la montée de ses eaux

D. M
Koula-Moutou/Gabon

La crue touche les habitants 
des deux arrondissements 
de la commune de Koula-
Moutou.
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SEPT personnes parmi 
lesquelles un militaire, 
sont actuellement en garde 

à vue à l'antenne d'Oyem de la 
Direction générale des contre-
ingérences et de la sécurité 
militaire (DGCISM) ou B2. Elles 
ont été mises à la disposition 
de ce corps pour compétence 

par les gendarmes de la brigade-
centre de Mitzic. En effet, elles 
sont soupçonnées d'avoir une 
part de responsabilité dans la 
mort d'un nourrisson de 5 mois, 
Ivon Brice Nze Ngoua, dont le 
corps présentait des traces de 
blessures.
D'après les premiers éléments 
dont nous disposons sur cette 
affaire, les faits se seraient 
produits le 11  mars 2023 à 
la périphérie de  Mitzic,  le 
chef- l ieu du dépar tement 
de l'Okano. Après une virée 
nocturne au célèbre bar connu 
sous le nom de "Température", 
K . M . E . O. ,  u n  a g e n t  d e s 
Forces  armées gabonaises 
(FAG), regagne son domicile 
vers 4 heures. Le militaire qui 
n'est pas seul est accompagné 
de ses deux frères, sa belle-
sœur et sa petite amie, M.E.O., 
qui n'est autre que la mère d'Ivon 
Brice Nze Ngoua, le bébé dont le 
corps est retrouvé.
Sans perdre un seul instant, 
K . M . E . O .  t r a n s p o r t e  l e 
nourrisson dans une clinique 
établie non loin de sa maison. 
Mais, il est trop tard puisque le 

personnel de l'unité sanitaire 
n'a fait que constater le décès 
du nourrisson. Le procureur 
d'Oyem informé de cette mort 
dans des conditions troubles 
ordonne l 'ouverture d'une 
enquête  par  les  pandores 
de Mitzic. Celle-ci a nécessité 
le recours à un médecin qui a 
révélé la présence de blessures 
et d'hématomes sur le corps de 
l'enfant.
La perquisition menée par les 
Officiers de police judiciaire 
(OPJ) dépêchés au domicile du 
militaire permet de découvrir 

dans sa chambre des taches de 
sang sur le drap et un tournevis, 
entre autres.
Le petit Ivon Brice Nze Ngoua 
est-il mort accidentellement ? 
P o u r r a i t - i l  s ' a g i r  d ' u n 
i n f ant i c i d e   ?  L a  p i s te  d e 
représailles contre la mère et 
son concubin peut-elle être 
envisagée ? Autant de questions 
qui trouveront sans doute des 
réponses lors de la confrontation 
des suspects devant le maître des 
poursuites.

Affaire à suivre.

Mitzic : des questions autour de 
la mort d'un nourrisson

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

Les gendarmes de Mitzic-centre ont mis les suspects  
à la disposition du B2. 
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Faits d'ailleurs
FRANCE/JUSTICE : PRISON AVEC SURSIS REQUISE CONTRE 
PIERRE MÉNÈS
APPELANT à sanctionner un " abus de notoriété ", le parquet a requis 
mercredi dernier la prison avec sursis contre l’ex-chroniqueur vedette de 
Canal+ Pierre Ménès, soupçonné d’agressions sexuelles qu’il conteste 
catégoriquement en dénonçant notamment un " coup monté ". Le journaliste 
sportif de 59 ans, qui a quitté la chaîne à l’été 2021, après la diffusion d’un 
documentaire sur le sexisme dans les rédactions, était jugé dans une affaire 
distincte concernant trois soupçons d’attouchements en 2018 et 2021.

PORTUGAL/STUPÉFIANTS : PRÈS DE 4 TONNES DE HASCHISCH 
SAISIES AU LARGE DU PORTUGAL
QUELQUE 3,7 tonnes de haschisch ont été saisies à bord d’un bateau 
rapide lors d’une opération dans les eaux internationales au sud du 
Portugal. Cette intervention a permis l’arrestation de deux Espagnols et 
deux Marocains, a annoncé hier l’Autorité maritime nationale (AMN). Les 
arrestations des quatre trafiquants présumés ont eu lieu lors d’une opération 
de surveillance menée par la marine portugaise, la police maritime et l’armée 
de l’air, dans la nuit de mardi à hier, a précisé l’AMN dans un communiqué.
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